
La RONDE DE L’ESTUAIRE – MORTAGNE SUR GIRONDE (17) 
 
Dimanche 25 janvier… Je quitte le Marais pour aller à la Marée dans l’Estuaire de la Gironde. 
Allons voir si nous sommes comme des poissons dans l’eau chez nos voisins. 
-3° au thermomètre…un coup à finir au rayon surgelé ça !! 

 
 
Ça frétille dans les rangs : une marée humaine de 450 coureurs sur les 2 distances …  
on se col-in à un…faut dire aussi qu’on s’l’é-caille ce matin… 
La criée du jour a été délaissée au profit du crieur, bien connu en nos terres… 
Michel Dessaint est déjà à l’œuvre.  

 
 
 
 
 
 
 
 En remontant le courant vers le ponton de départ, je 
tombe sur Marco Pasto (enfin, c’est une image, je lui ai pas fait trop mal…On 
joue le Championnat…mais réglo quand même) 
 
 
 
 

 
9h : Allez hop, la mer est pleine, moi aussi, alors un p’tit pipi…normal, c’est l’heure de la 
pis-ciculture, le banc de poissons est prêt à quitter le port à l’assaut de nouveaux 
territoires.  
On dit « Quand la mer baisse, les rochers montent »…ça fonctionne aussi à 
Mortagne…après 500 m… On sort des bas-fonds pour rejoindre la surface, cé-teau mais 
au moins, c’est fait. 
Ça bouchonne, c’est la-raie total…on fait gaffe à pas s’en-brochet…ça ferait désordre 
là…on se faufile comme des anguilles, là on maitrise ! 

 
 
 
Pour la suite, ça déroule, on quitte les falaises pour les vignes, champs, chemins, sous-
bois, j’en oublie peut-être…pour cause de mémoire de poisson rouge... 
Le soleil est le bienvenu, il réchauffe l’air, les corps, les conditions sont nickel pour 
profiter du paysage. 
 
On rejoint la ravito à mi-parcours pour nous requin-
quer, avant de redescendre vers l’Estuaire, sur lequel on 
a une vue imprenable. 
Le magnifique parcours nous a ramené sur la terre 
ferme, tout le monde est rentré au port, 



Après une bonne descente faite de bosses et de creux qui te clouent au sol…parce que l’é-cre-visse… 
Et après avoir pataugé dans quelques flaques pour l’écaillage des chaussures : un poisson qui se mouille pas, c’est 
comme un trailer tout propre, ça n’existe pas. 
 

 
 
Au final : 1h35 pour les 16.4 km…et 190M D+...+rapide que prévu…donc c’est reparti pour 25’…j’avais annoncé 
2h…donc c’est 2h, faut pas perturber la marée si on veut que la pêche soit bonne. 
 
Toute cette fricassée ne nous aura pas permis de repartir avec le fameux esturgeon de l’Estuaire…offert au + rapides 
d’entre nous. 
 
Pour la fin de l’histoire, après un rinçage à l’eau claire, nous avons navigué jusqu’à Chenac où nous sommes 
accueillis chez les Frères GAUDIN…producteurs de Pineau et Cognac…d’où le ravito…local (promis on savait pas, on 
n’a pas choisi la course exprès). 

 
 
On notera le clin d’œil à notre Marais Poitevin avec les lentilles, plus communément observées dans la Sèvre que 
dans l’assiette, 
Après un bon potage maison de la Confrérie des jardiniers. 
 
Pour la réhydratation, p’tite pause à la tireuse… pour 1 seule p’tite mousse !!! 
Si si c’est sur !!! on est en janvier…c’est pas un poisson d’avril !!!  
 
La journée s’est terminée sur une belle remise de prix, pro., familiale, festive, 100% produits locaux. 
 
Bon allez, cé-t-acé pour cette fois, Cr en boîte, comme les sardines et les souvenirs 
 
En résumé : Une belle course, à noter dans vos agendas. 
 


